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Édito !
Il était une fois, dans la petite bourgade

de Toulouse, naquirent deux jeunes Jour­

naux.

L'un fit ses premier pas entre les réac­

teurs a neutrons et la salle B­MIG de

l'université Paul Sabatier.

L'autre apprit son premier mot : Liberté,

au petit village mobilisé du Mirail qui ré­

siste encore et toujours !

Après quelques idées et projets échanges en manifestation

« Quelle est ta couleur préférée ?

— Bleu .. non ! Rouge !! »

Ces deux petits irréductibles ont décidé de s'unir pour le meilleur et pour le

pire !

« Gazette de l'ULM, Gréve Hebdo voulez­vous vous associer ?

— OUI ! »

De cette fusion est né Le Lapin Blanc, relais de l'actualité des facultés et

support des mobilisations Toulousaines.

Et toi, suis le Lapin Blanc...

Annaël
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Critiques, propositions,

articles, commentaires,
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lundis et mercredis à 13h,

Maison des Étudiants au Mirail.

Le lapin blanc
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Lorsque les

CRS sont

intervenus contre la pose d’un pi­

quet de grève symbolique devant la

présidence, il faut signaler que des

enseignants­chercheurs et des per­

sonnels BIATOSS ont formé une

ligne devant les étudiants pour les

protéger d’une charge potentielle !

Nous tenions à leur rendre

hommage dans notre hebdo­

madaire préféré !

Face à l’in­

justice que

représente la reprise des cours en

juin, et la présence des CRS sur le

campus, l’AG du 9 juin a revoté les

piquets de grève ; et plus encore,

c’est l’ensemble des votants, ac­

compagnés même d’étudiants sor­

tant de cours avec des chaises et

des tables, qui ont remis les piquets

jusqu’à l’intervention des forces de

l’ordre.

Encore une fois merci à tous

de cette solidarité dont vous

avez fait preuve !

malgré ces

actes poi­

gnants, les CRS ont parfaitement

joué leur rôle sur le campus puis­

qu’ils étaient venus pour abolir les

piquets de grève et que c’est chose

faite. Il est pourtant intéressant de

noter de quelle façon leur interven­

tion a abouti. Ils ont physiquement

enlevé les piquets, et de plus, nous

avons fait une fixation sur leur pré­

sence inadmissible, voilà pourquoi

Depuis le CA...
Jeudi 4 juin

Les personnels de l’Université Toulouse II­Le Mirail réunis en Assemblée

Générale le vendredi 12 juin 2009, décident :

• de suspendre la grève ;

• de s’opposer à toute forme de pression et répression contre les étudiants

et contre les personnels de toutes les catégories ;

• de mettre en oeuvre la Commission Harmonisation­Equité constituée lors

de la précédente AG et de diffuser l’information de son existence dès à pré­

sent ;

• de s’opposer à la réforme de l’ARTT, à la mise au chômage des agents non

titulaires (ANT) deux mois par an et à tout licenciement ;

• de s’opposer activement à la mise en oeuvre du « Plan réussite en li­

cence » ainsi qu’à l’élaboration des maquettes de licence et de master

conformes aux injonctions du Ministère ;

• d’organiser une action commune à décider lors de l’AG personnels­étu­

diants du 17 juin 2009, en solidarité avec les manifestations qui se déroule­

ront en Allemagne, du 15 au 19 juin, contre la marchandisation de

l’Education.

Et Mardi 9 juin

Mais…

après leur départ muet nous

sommes restés sans voix et sans pi­

quets. Seulement, pour conclure, il

ne faut pas oublier qu’en réalité,

dans cette situation, nous avons fait

le deuil d’un moyen de pression

pour les revendications locales et

les exams.

Pour preuve de l'efficacité des CRS : communiqué de
l’Assemblée Générale des personnels du Mirail du 12
juin 2009
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De CAP et d'été
Suite aux mouvements étudiants de

1995, les associations étudiantes de

l'université Paul Sabatier avaient ob­

tenue en 1997 la création d’un

Centre d’Activités Polyculturel sur le

campus, la salle Le CAP. Il s’y dé­

roulent de nombreuses activités de

spectacle vivant : théâtre, concerts,

danse, expositions, spectacles pour

enfants, chants, lectures,

conférences, bals, orchestres... Plus

de quatre­vingts manifestations s’y

sont déroulées cette année.

Alors que près des 28 000 jeunes

étudient à Paul Sabatier, et que 5

000 vivent aux alentours, le CAP

est un véritable lieu d’accès et d’ou­

verture à la culture. Les associations

étudiantes se sont posées le principe

de rendre cette salle et ses activités

accessibles à tous, la place de

concert ne dépassant pas cinq eu­

ros, celle de théâtre trois euros.

Et plus de cela, l’organisation d’évè­

nements au CAP permet de renfor­

cer le tissu associatif de Paul

Sabatier, et participe à la mission

d’enseignement de l’universités, qui

a vu naître des vocations à la salle

du CAP.

Les activités de cette salle sont re­

connues par l'ensemble des acteurs

universitaires et associatifs toulou­

sains : le PRES, les associations de

l'INP, de l'IEP, du Mirail, de l'INSA

s'associent à celles de Paul Sabatier

afin de développer des liens interuni­

versitaires.

Lieu central de l’activité associative

sur Paul Sabatier, seule fac en

France à posséder une telle salle,

elle avait déjà été au centre d'une

mobilisation, en 2005, qui avait vu

une occupation de la salle pendant 3

mois, afin de demander la sauve­

garde du poste de technicien qui de­

vait être supprimé.

Cependant, la salle du CAP est me­

nacée ! Elle pourrait se transformer

en une salle de concerts pour des or­

ganisateurs privés, avec des tarifs au­

trement plus chers, et une

programmation qui ne serait plus

décidée par les associations étu­

diantes.

Rappel des faits : le CEVU du 12 mai

a constaté que la salle du CAP n'a

pour l'instant pas de licence entrepre­

neur, et est donc dans l'illégalité

vis­à­vis des concerts qui s'y

passent. Du coup, il a été déci­

dé de prendre la licence 1, qui

permet d'organiser six concerts

(cachets) par an et par per­

sonne morale (association),

mais pas la licence 3, qui elle

permettrait de faire autant de

concerts que l'on veut (et donc

de légaliser les activités ac­

tuelles). Sachant que la licence 3 ne

coûte rien de plus que la licence 1

(juste un dossier à remplir), et que

certains administratifs nous disent

que la salle du CAP est « la verrue

de la fac », il semblerait bien qu'il y

ait derrière cette décision des rai­

sons plus politiques que pratiques...

avec la volonté, une fois les assos li­

mitées à six cachets par an, de rem­

plir la programmation par des

locations à des opérateurs privés.

Ainsi, on a pu entendre que « Au

CAP, les gens qui ont l'ISF ne

peuvent pas y entrer », comme nous

l’a dit Marc­Gabriel Boyer, le chargé

de mission « fondations universi­

taires », dont le boulot est de gérer

les partenariats avec le privé (mon­

sieur LRU, donc).

Les associations et syndicats de

l’université Paul Sabatier se sont

mobilisés, afin de présenter un front

commun au CA du lundi 8 juin, avec

la proposition de demander la li­

cence 3 pour régulariser et continuer

les activités actuelles du CAP. Le

message fort donné par les associa­

tions de Paul Sabatier a poussé le

CA à se poser la question de l’adop­

tion de la licence 3. Cependant,

seule la demande de la licence 1 a

été actée, un groupe de travail étant

censé discuter de l’adoption de la li­

cence 3.

Les semaines qui viennent sont ainsi

cruciales pour la suite des activités à

la salle du CAP. Les associations et

syndicats devront donc maintenir la

pression pour que le groupe de tra­

vail ait bien lieu. De plus, le prochain

CA un CA d’été : le 6 juillet. Rien de

tel pour prendre des décisions

quand les représentants étudiants

ne sont plus disponible... Mais les

associations, syndicats et étudiants

mobilisés de Paul­Sabatier garde­

ront le CAP !

Florian
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Septembre, quelles responsabilités dans cette impasse ?

Ou petit historique de la mobilisation de 2009 à l’UTM

Commençons par le commencement :

Comment en sommes nous arrivés aux piquets de

grève ?

L’AG des étudiants de l’UTM a établi que nous étions

en grève contre la LRU et que nous portions également

des revendications à l’échelle locale. Il faut bien rappeler

ici que, dans un contexte de grève déjà, l’objectif est

d’établir un rapport de force, puisque nous suspendons

en théorie le travail jusqu’à obtenir au minimum des avan­

cées sur les revendications du mouvement. Or la prési­

dence ne s’est positionnée par rapport à aucune de nos

revendications, qu’elles soient locales ou bien nationales.

Si elle avait été d’accord avec nous, elle se serait elle­

même porte parole de nos revendications au sein des

instances qui pouvaient y répondre. Mais ça n’a pas été

le cas…

Voilà pourquoi après un mois et demi de statut quo,

avec en outre une majorité d’enseignants chercheurs qui

faisait cours ­alors

qu’ils étaient eux­

mêmes en grève­, nous

avons décidé de durcir

d’établir les piquets de

grève comme nouveau

moyen de pression.

Face à ce durcisse­

ment du rapport de

force, visant à nous

faire entendre au ni­

veau national malgré le

mutisme de la prési­

dence de l’université, la

réponse est restée la même : le silence.

Pourtant il y avait deux solutions pour éviter le

prolongement intempestif des piquets :

En effet, M. Filâtre et ses conseils, tout comme le

gouvernement, auraient pu répondre au rapport de force

soit en favorisant la discussion, soit en durcissant leur ré­

ponse face aux piquets avec concrètement l’intervention

des CRS ou autres répression significative. Mais on ne

tient pas une politique si transparente de nos jours, sur­

tout quand on risque d’accéder aux revendications du

peuple ou de se mettre en porte à faux avec la bien­

séance. Voilà comment le gouvernement, M. Filâtre & cie

ont choisis une troisième voie : celle du pourrissement.

L’AG étudiante de l’UTM a tant que possible dénoncé

une telle politique dont les victimes ne pouvaient être

que nous. Mais tout étant encore a gagné, nous n’allions

pas céder par lassitude !

C’est alors que, suivant la logique du pourrissement,

gouvernement et présidence ont voulu faire pression sur

le mouvement avec les examens.

Mais face à ce chantage, l’AG étudiante a préféré

la lutte et la solidarité plutôt que de céder devant le

stress des examens. Il faut signaler à ce stade que c’est

un évènement historique que le fait de dépasser ainsi la

question des examens et de lui préférer ses convictions

politiques !

Le rapport de

force étant

maintenu, l’AG a

demandé la vali­

dation automa­

tique du semestre

qui était la solu­

tion la plus égali­

taire étant donné

qu’une majorité

d’étudiants n’avait

pas eu les cours,

et que leur rattra­

page aurait été

problématique pour les plus fragiles d’entre nous – no­

tamment les personnes en situation précaire qui tra­

vaillaient et n’auraient pu assister à tous les cours, les

étudiants handicapés etc.­

Cependant, le Conseil d’Administration (CA) a

refusé d’adopter une telle politique, à la place la proposi­

tion fut des examens en juin…

Au vu de ce qui s’est passé au niveau national
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cette année, l’AG a maintenu les

piquets de grève pour deux rai­

sons: nous voulions par là,

d’une part maintenir le rapport

de force pour nos revendica­

tions locales, et d’autre part

exiger des garanties sur ces

examens qui posaient pour

nous les mêmes problèmes

d’équité que le rattrapage des cours… Mais le CA n’a

apparemment pas les mêmes cas de conscience que

nous… Comment dans de telles conditions pouvions­

nous enlever les piquets ? En faisant confiance à une pré­

sidence qui ne fait pas le moindre pas vers nous pour

mettre un terme à cette crise ?

Le silence a donc duré, et la session de juin n’a plus

convenu aux membres du CA ; ils ont donc pris la res­

ponsabilité de mettre les examens en septembre. Nous

étions donc face aux mêmes problématiques que pour la

session de juin, à ceci près que les étudiants lésés par

cette politique seraient plus nombreux…

Pour connaître les décisions du CA les étudiants venus

pour l’AG du 2 juin, ont décidé de la reporter au 5 juin,

mais la situation à cette date était légèrement différente.

En effet, pressés notamment par Darcos qui voulait « la

tête du Mirail », M. Filâtre et M. Boisseau ne nous ayant

donné, pour toute avancée, que leur assurance que tout

se passerait au mieux dans le meilleur des mondes, en

gage de leur bonne fois nous ont gentiment envoyé le 3

juin à 5h du matin les CRS.

Il faut signaler encore une fois que jusqu’à Pêche,

le précédent président de l’université, les CRS n’avaient

jamais mis les pieds sur le campus, et la présidence n’at­

tendait pas de telles extrémités pour venir s’exprimer en

AG étudiante.

Un article un peu long… qui avait pour ambition d’expli­

quer comment, d’indifférence en refus, présidence de

l’UTM et gouvernement ont laissé s’établir les piquets ; et

comment après quatre mois de silence, ils ont pu crier au

jusqu’au­boutisme des étudiants en lutte, et justifier ainsi

l’envoi des CRS et des maîtres chiens sur le Mirail no­

tamment pour les faire céder.

Voilà enfin ci­joint les réclamations de l’AG personnels

étudiants en réponse aux textes de Filâtre qui manque à

leur goût de propositions concrètes…

Marie

Bélier [21/03­20/04]
De mardi à jeudi compris, la lune est dans votre signe

bien associée à mercure.

Vous serez particulièrement adaptable, mobile curieux..

Risque ? Attention à la précarité qui guette ! Né après le

10 avril, grâce a votre intuition boostée par une bonne

dose de confiance, vous réussirez à surmonter votre

timidité lors d’une ou plusieurs prises de parole en AG du

Mirail !

Taureau [21/04­22/05]
Venus et mars sont dans votre signe cette semaine. Ils

vous rendent très réceptif aux sentiments, attirances,

désires.. attention aux CRS ! Certains d’entre vous

rêvent de conquêtes ou d’aventure lors d’actions

revendicatives. D’autres se contentent de pimenter un

peu leur relation de couple en y intégrant la BAC.

Côté travail, comptez sur votre charme, votre dynamisme

pour vous faire entendre au CA (s’il y a).

L'horoscope
par Annaël
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Depuis le début de la grève, nos forces

n’ont fait qu’augmenter, et ce grâce à la

croissance numérique des militants. Pe­

tit à petit, étudiant(e) par étudiant(e),

personnel(e) par personnel(e), sont ve­

nus se rattacher à notre cause afin de

lutter ensemble contre la casse de l’en­

seignement supérieur publique. Pour

cela, il suffit seulement de venir partici­

per aux différents débats organisés tout

au long de la semaine.

Au départ, beaucoup d’entre nous

avons été confrontés aux mêmes

obstacles : impression d’isolement vis­

à­vis du groupe déjà présent, incompré­

hension de certaines caractéristiques

du mouvement, craintes quant à la

prise de parole…

Mais c’est par étapes : en participant

d’abord aux Assemblées Générales,

puis aux comités de lutte, aux ateliers

et tribunes, aux commissions ou en­

core aux actions et animations ; que

l’on peut apprécier le mouvement à sa

juste valeur.

On trouve alors les réponses à nos

questions, nous donnant plus de mo­

tivation pour notre combat. On observe

également combien il est aisé de s’in­

tégrer au groupe qui accueille à bras

ouverts toute personne s’intéressant à

la grève, et fait profiter de sa bonne

humeur et de sa détermination.

Alors si vous aussi vous avez des

questions, que vous voulez en savoir

plus sur le contexte actuel ou même

que vous aimeriez vous joindre à nous

pour défendre l’université publique,

mais que vous n’osez pas, sachez

qu’ici tout le monde est le bienvenue !!!

Un étudiant récemment mobilisé.

Intégration au mouvement

Lion [23/07­23/08]
Ce n’est pas très facile si vous étes

né avant le 8 Août car Venus et Mars

viennent perturber vos activités.

Vous êtes impulsif, soumis à vos atti­

rance comme à vos détestation.

Mais si votre travail réclame audace

et sens artistique, dans le lancé de

canettes vous ne serez pas déçu !

Né ensuite, des amis vous sortirons

d’un mauvais pas : ils tiendront le sit­

ting devant le commissariat central.

Vierge
[24/08­23/09]
Venus, Mars, Sa­

turne... tout cela parle

d’une passion qui

s’installe dans la durée au sein du co­

mite de lutte. Cela peut être d’ordre

sentimental ou concerner simple­

ment un projet de travail ou de vie

qui vous attire et vous mobilise. Né

fin Août, ne parlez pas à tord et à tra­

vers aux médias. Né après le 10 sep­

tembre soyez prêt pour une surprise

à la rentrée.

Balance
[24/09­23/10]
Né avant le 7 octobre,

la semaine (et particulièrement la

journée du vendredi) est dévouée

aux décisions matérielles : Actions

péage, action auto réduction …

Certains devront régler une histoire

de prêt ou de succession. Né en­

suite, une conjecture planétaire très

harmonieuse vous protége au plan

des échanges. Rentrez dans le ser­

vice d’ordre. Affirmez­vous en toute

confiance.

Gémeaux [23/05­21/06]
Né fin Mai, Mercure aère vos

méninges. Vous avez des idées

et vous les exprimez nettement

et clairement lors de vos inter­

ventions en AG.

Né ensuite, le soleil dans votre

signe indique un changement

heureux, signifiant la fin d’un

période de blocage. En affaire,

fiez vous a votre intuition.

Cancer [22/06­22/07]
Vos principales occupations et

préoccupations concernent la

réalisation d’une action. Misez

sur le nombre pour la mener à

bien. Pour cela tournez­vous

d’abord vers vos amis ensuite

servez vous d’intermédiaire

(TF1 ?!?) Utilisez un langage

pragmatique !
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2015 : l'Odysée de la fac

En 2015, les lois et décrets contestés en 2009 sont appliqués ; plongeons­nous dans la vie universitaire :

Dans les deux premiers épisodes, parus dans Grève Hebdo, l'étudiant 21520567, a découvert les joies de la facultée

(manque de moyens, machines à BIATOSS) et l'indépendance du contenu des diplômes délivrés. Voici la fin de ses

aventures...

« J'avais des amis à la fac de lettres d'en face, je
venais leur rendre visite de temps en temps. Ça se
voyait que les femmes de ménage ne venaient pas
souvent ! Leurs locaux étaient sales et dégradés,
mais en même temps, quel idée d'aller étudier
l'histoire de l'art, c'est stupide et sans avenir. »
Les postes des BIATOSS ayant été jugés inutiles,

l'entretien des universités est maintenant confié à des

entreprises extérieures. Les personnels y sont sous­

payés, ont une situation précaire et sont en sous­effec­

tif. Les locaux se dégradent alors peu à peu alors

qu'une partie des financements de l'université est re­

versée aux actionnaires de ces entreprises externes.

« Tout le monde allait manger au kebab d'à coté de
ma fac, c'était vachement plus avantageux que de
manger au RU. J'y croisais régulièrement mon prof
de chimie organique. »
L'application du rapport Lambert a encouragé les

augmentations du prix du ticket RU. Ceux­ci étaient

financés à moitié par l'état, à moitié par l'étudiant. La part

qui a augmenté est bien­entendu celle de l'étudiant alors

que celle de l'état est restée fixe.

Dessins : Jérémy. Textes : Annaël, Florian, Loreen,

Yoann, Régis, Johanna, Maeva, Cédric.

« J'avais entendu parler du temps où les profs de la fac
étaient tous enseignants-chercheurs. Nos profs à nous
étaient pour la plupart (à part le Monsieur de chez
Monsantôh) juste profs et devaient cumuler plusieurs
boulots pour s'en sortir à la fin du mois. Pas terrible pour
avoir des cours de qualité quand ils s'endorment à
moitié. »
En encourageant les meilleurs chercheurs à diminuer leurs

temps d'enseignement pour qu'ils le consacrent à la

recherche, la LRU a entraîné le développement de postes

d'enseignants vacataires. Ceux­ci sont déconnectés des

avancées de la recherche et ont des contrats précaires. Les

enseignements donnés à la fac deviennent de moindre qualité.
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Un petit peu de jeux pour vous détendre

• BAC

• BIATOS

• Chercheurs

• CRS

• Enseignant

• Etudiants

• Flic

• Grève

• Loi

• LRU

• Luttes

• Mirail

• Pécresse

• Police

• Public

• Réforme

• Solidarité

• Union

• Université

• UTM

_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ !

Sagittaire
[23/11­22/12]
Vous avez l’impression en

ce moment que rien ne

bouge, mais ce n’est

qu’une apparence, car la

convergence des luttes

inter­professionnelle évo­

lue !

Dans la pratique : né en­

suite, les journées du 17

au 19 sont assez chahu­

tées, cela ne vient pas de

vous mais de vos cama­

rades !

Capricorne
[23/12­20/01]
Vénus, Mars et Saturne en

bon aspect de votre signe

donnent envie d’approfon­

dir et d’analyser la mobili­

sation 2009. Un peu

troublé par vos élans amou­

reux ou par vos impul­

sions, vous essayez de

passer vos opposant à la

moulinette, afin de récu­

pérer le « contrôle » de

vos revendications.

Peine perdue... Et si vous

trouviez quelqu’un pour en

parler ? sauf TF1 !

Verseau
[21/01­19/02]
L’évènement planétaire de

la semaine, c’est le bon

aspect entre Jupiter, Nep­

tune et le soleil.

Si vous êtes né après le 10

février, des succès sociaux

sont possible... À moins

qu’il ne s’agisse simple­

ment de la résolution défini­

tive d’un problème.

Né avant, au contraire ! Ne

mélangez pas la répu­

blique et le militantisme, ils

ne font jamais bon mé­

nage.

Poissons
[20/02­20/03]
Cette semaine est un peu

compliquée. Né avant le

26 février, vous voulez à

tout prix convaincre et

vous expliquer mais « on »

ne vous écoute pas as­

sez... normal, vous avez

négocié la LRU.

Né entre le 25 et le 10

mars vous aimez... Mais

vous craignez de vous

sentir emprisonné dans un

sentiment. Né ensuite, des

événements inattendus re­

mettent en cause vos

aquis sociaux.

Scorpion [24/10­22/11]
C’est la vie de couple qui est au

premier plan si vous êtes né

avant le 10 novembre. D’un côté

des sentiments authentiques,

profonds, durables..

De l’autre, votre satané besoin

d’indépendance et d’auto­

gestion !

Recomptez bien les votes avant

de prendre une décision. Né

ensuite, un projet d’occupation

retient toute votre attention.

par Geoffrey




